
Journal de Sasuke   
 

A la poursuite d’Hiro  
 
 

Avant que nous partions à la recherche des assassins de Maître Iromaru, Ichigo décida 
de prendre Jimojo sous son aile et de lui offrir un Katana. Depuis, ce dernier l’appelle 
constamment Maître. 

A la forge, nous avons rencontré Hotsuya avec deux autres membres de son Clan. 
L’un d’eux était son cousin (il y avait effectivement le même air benêt ridicule sur leurs 
visages) et il semblait avoir le même fanatisme pour les armes. 

En voulant tester leur aptitude à détecter le danger, je me fondis dans un coin d’ombre, 
ce qui me surpris le plus, c’est qu’Ichigo ne le remarqua point et fut le premier étonné à ne 
plus me voir. Mais il se reprit rapidement... il est assez comique de voir à quel point il n’aime 
pas être déstabilisé devant les autres. Leur conversation ne fut qu’un échange de politesses, de 
promesses et d’encouragements, bref rien de vraiment d'interressant. 

Je me fis remarquer d’eux à la sortie de la ville où Aizen me confia qu'il n’accordait 
qu’une confiance toute relative au Clan du Scorpion. Encore une chose qui m’amuse chez ces 
gens qui essaye de toujours cacher quelques secrets... qui ne demande qu’à être découvert. 
 

Après une longue journée de marche sur ce que ce Jimojo appelle « un joli chemin » 
Keïsaï trouva une grotte où nous pûmes enfin nous reposer. Hineko trouva un filet d’eau au 
fond de la grotte et se mit à discuter avec. Je n'ai pas tout bien compris, les Kamis c’est pas 
encore mon truc. Toujours est-il, qu’elle avait un air grave après cette discussion. 

J’ai également entendu cet insolent de Jimojo critiquer la méditation. Je lui ai rappelé à 
ma manière que c’est un art élevé et qu’ici, en médire lui attirerait rapidement pas mal 
d’ennuis ce dont il n'avait nul besoin pour le moment. Il semblerait qu’il soit un peu en marge 
du mysticisme et toutes ces choses. Je me demande si c’est vraiment un Phénix. Ca ne semble 
pas non plus être la coupe de thé des deux nouveaux arrivant, mais ce sont des Kakitas donc... 
Je me réveillais en sursaut dans la nuit. Mon intuition me disait que quelque n’allait pas. 
Effectivement, la sentinelle s’était endormie (il commence fort ce Jimojo.) Sachant qu’en ce 
moment Ichigo s’emporte un peu pour un oui ou un non (le stress peut-être ?), Je pris sur moi 
le fait d’aller le réveiller. En plus, il me sera redevable pour ce service, ce qui n’est pas pour 
me déplaire. Je lui donnais tout de même le conseil de donner une excuse bidon à Aizen qui 
devait le relever. 
 

Peu de temps après être repartis, nous sommes tombés sur une caravane marchande 
qui avait été attaqué et pillé. Le dernier survivant affirma qu’il avait envoyé un des brigands 
dans l’au-delà  et expira en nous disant son nom. C’était à coup sur un coup de la Bande 
d’Hiro. Il va falloir s’en débarrasser rapidement, ils deviennent vraiment gênants. 
  Avant de continuer notre route, je me mis à aider les etas à creuser les tombes avec 
Jimojo (ça a dû lui rappeler des souvenirs de travailler la terre) et Hineko prononça quelques 
paroles d’accompagnements. 

En suivant les traces laissées par les hors-la-loi, Keïsaï arriva à un relais. L’heimin qui 
le tenait se confondait en excuses pour son accueil quelque peu pitoyable et le peu d’eau dont 
il disposait malgré que nous lui assurions qu’il n’était en aucun cas responsable. On lui apprit 
dans le même temps que la caravane qui devait l’approvisionner s’était faîte anéantir. 



Le soir, après un repas des plus frugal, et pendant que je protégeais sa ration de ceux 
qui lorgnaient dessus, Hineko invoqua un Kami de l’Eau et réussi à créer assez d’eau pour en 
remplir un petit tonneau. Eau qui servit à désaltérer nos bêtes. 

Après ça, elle nous raconta que grâce au Kami, elle avait localisé le campement des 
brigands que nous recherchions. Elle nous raconta aussi une histoire de Kamis et de guerres 
ou de guerre entre les kamis, enfin je n'ai pas bien compris cette partie mais ça avait l’air de 
l’inquiéter. 
 

Le lendemain, et après que nous soyons arrivés en vue du refuge de ces vils manants, 
Hineko nous informa qu’ils n’étaient que 7 pour le moment. On me demanda courageusement 
d’aller me débarrasser des sentinelles pour que les autres puissent approcher sans risques. 
Quel courage ! Au final, la tâche était moins difficile que je ne le pensais. A un moment 
donné un craquement de l’échelle dévoila ma position mais j’étais trop rapide pour de simples 
paysans 

Et à présent ils ont rejoint le monde de l’immatériel. 
Un groupe de cavaliers arrivait pendant que je prenais le rôle des sentinelles. Et j’ai dû 

attendre la nuit avant que mes compagnons ne me rejoignent. Après moult concertations, on 
se mit d’accord pour un plan d’attaque. Jimojo resterait sur le mirador pour tirer à l’arc les 
renégats pendant que les autres fonceraient dans le tas. Pour ma part, je devais libérer les 
chevaux, mettre le feu à l’étable et me débarrasser d’un deuxième mirador. 

C’était une vraie partie de plaisir, personne dans le camp ne me remarquait alors que je 
venais de mettre le feu et que j’escaladais l’échelle du mirador. Me débarrasser des deux 
gardes était encore plus facile que la première fois. Je sens que mon entraînement commence 
à porter ses fruits, mais je ne suis pas encore tout à fait mûr. 
 

Après que les autres malades du Katana avaient écourté la vie de ces faibles paysans, 
nous pouvions enfin farfouiller de-ci de-la dans le camp. Alors que Jimojo récupérait son 
Daisho ainsi que celui de son Maître, Ichigo le lui confisqua, en lui disant qu’il n’avait pas été 
digne et tout et tout. Il lui dit aussi que ce Katana reviendrait à Gaïjushiko. 

En fouillant un peu plus, on réussit à trouver quelques informations sur Hiro. C’était 
bien un samouraï déchu qui voulait former une immense organisation regroupant tous les 
groupes de bandits du pays et se servait de pauvres paysans crédules pour faire ses sales 
besognes. Le seul prisonnier que nous avions capturé nous dit que les samouraïs étaient ses 
ennemis car eux et l’Empire étaient responsables de la sécheresse et qu’ils en profitaient pour 
saigner le peuple encore plus. Ce genre de rumeurs n’est pas bon et il faut agir vite et 
intelligemment pour stopper Hiro. 

De plus, Hineko m’a bien expliqué ce qu’il se passe avec les Kamis, et ils semblent 
qu’ils soient décidés à tous nous exterminer. 
 

Nous sommes maintenant revenues à l’auberge et nous avons restitué au pauvre 
aubergiste le convoi qui lui avait été volé. 
 
 
A suivre 


